
LA GAZETTE MÉDICALE

les granulations. Stoerk croit que les granulations sont le résultat d'un
gonflement de grosses cellules épithéliales tassees les unes contre les
autres, qui recouvrent et protègent la surface de muqueuse disparue.
Certains auteurs admettent deux formes de pharyngite granuleuse : la
forme hypertrophique, dont nous venons de donner, en peu de mots,
l'anatomie pathologique ; et la forme exsudative dans laquelle les glandes
sont le siège d'une exsudation épaisse et blanchâtre qui sort de leur
canal ou adhère à la muqueuse du pharynx (Morell-Mackenzie). Les
relations qui existent, si toutefois il y en a, entre ces deux formes, sont
peu ou pas connues. D'autres auteurs n'admettent que la forme hyper-
trophique, et pour eux, la forme exsudative n'est ni plus ni moins qu'un
simple catarrhe chronique du pharynx, qui peut exister seul ou en même
temps que les granulations (Schech).

.Bresgen pense que les granulations sont congénitales, tandis que
Roth dit qu'il n'en a jamais rencontrées chez les nouveaux-nés. Pour
ma part, j'en ai vu chez de très jeunes enfants, mais je crois qu'elles
se rencontrent plus fréquemment à mesure que l'on avance en âge,
grâce aux irritations de tout genre auxquelles le pharynx est soumis. La
majorité des cas se rencontre entre 25 et 35 ans iMorell-Mackenzie).
Les personnes le plus prédisposées à cette maladie, sont toutes celles
qui sont obligées de faire un usage fréquent de la voix. Tels sont les
chanteurs, les acteurs, les orateurs, les crieurs publics, etc., etc. Les
rhumatisants, les goutteux et les scrofuleux y sont prédisposés d'une
manière toute spéciale. Le froid humide est aussi un facteur impor-
tant de cette maladie. Green dit que l'hérédité joue un très grand rôle
dans la production de la maladie. Les femmes sont moins sujettes que
les hommes à la pharyngite granuleuse, parce qu'elles sont moins sou-
vent soumises aux irritations, telles que le tabac, les boissons alcooliques,
les poussières, l'air vicié, etc. Les maladies qui débilitent la muqueuse
de la gorge, comme lagrippe, la variole, la scarlatine, la rougeole rendent
les personnes plus aptes à contracter une pharyngite granuleuse
(Morell-Mackenzie). En résumé, on peut dire que: 1 la constitution ;
2" l'exercice immodéré de la voix; 3- l'exposition au froid humide, sont
les causes les plus puissantes de pharyngite granuleuse.

Les signes objectifs, au début de la maladie, sont de petites élevures
de la grosseur d'un grain de millet, isolées et augmentant en nombre et
en grosseur à mesure que l'affection progresse. Les granulations, une
fois formées, donnent un aspect irrégulier à la muqueuse, et lorsqu'elles
s'agglonèrent, elles forment des surfaces aplaties qui parcourent la
muqueuse dans différentes directions. Dans divers endroits nous pou-
vons voir de véritables varices formées par la dilatation des veines du
pharynx. Souvent nous constatons, en même temps que ces plaques,
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